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Les fouilles du demier demi-siecle ont apporte beaucoup des observations de 
details et de decouvertes permettant de raffiner et de preciser la chronologie des prin­
cipaux sites romairis et romains tardifs. Dans les etudes consacrees a ce theme, il arrive 
souvent aux auteurs des correler Ies dates - etablies surtout sur la base de decouvertes 
numismatiques - de destruction ou de reconstruction d'une ville ou d'un camp quel­
conque, avec une invasion plus ou moins importante des gentes barbares qui rodaient 
pres des frontieres de l'Empire. C' est une optique assez frequente chez les historiens 
de l' Antiquite de dramatiser les processus historiques, heritage de leur formation 
philologique litteraire. Mais ii arrive parfois que la realite historique soit bien plus 
complexe. Le cas typique est celui deja celebre d e l' «excidium Histriae ». En effet, un des 
auteurs latins de l'epoque tardive - Julius Capitolinus (inclus d'ailleurs dans la grande 
compilation connue sous le titre de Scriptores Historiae Au$'ustae) me!;tionne - dans une 
sorte d' inventaire analytique des plus importants evenements - « sub his pugnatum est 
a Carpis contra Moesos. fui t et Scythiei belii principium, fuit et Histriae excidium eo tem­
pore, ... ». La destruction d e la cite de Histria a ete a juste titre remarquee, datee en con-

' sequence en 238 p.Chr. - annee du regne des empereurs Puppienus et Balbinus - et 
associee avec le « Scythicum bellum » egalement mentionne dans le texte . . Seulement ce 
que dans le texte etait une juxtaposition casuelle devenait chez Ies exegetes une asso­
ciation causale. Mais quoique la ville d'Histria ait souffert, vers le milieu du III• siecle 
une destruction assez importante ni Ies vestiges archeologiques ni les autres dates de 
sources litteraires ne permettaient pas d' affirmer la presence des Goths - c'ar cees sont 
ceux-ci qu'on doit comprendre sous le nom de Scythes - a Histria en 238 p.Chr. Une 
analyse plus poussee, entreprise par un des plus pointilleux specialistes1, arrivait a la 
conclusion que la date la plus ancienne a laguelle on pouvait admettre la p resence hos­
tile des Goths aux alentours de Histria etait 269 p. Chr. Quand-meme, trente ans -
l'equivalent d ' une generation - <;a fait un peu trop pour pouvoir etre comprhne sous 

1. Emilia Doruţiu-Boilă, St CI, 6, 1964, p. 247-259. 



452 RADU FLORESCU 

la formule vague eo tempore. II faut donc conclure qu'en 238 il ne s'agît pas de la 
destruction de la ville de Histria par une invasion des Goths, mais par tout autres 
causes. Et la cause etait facile a retrouver: dans le chapitre suivant, ayant pour objet la 
vie de l'empereur Gordien III, le meme Julius Capitolinus mentionne pour l'annee 239 
p. Chr. un tremblement de terre catastrophigue gui a determine une annee d'ajourne­
ment du depart du jeune empereur pour la guerre parthigue. C'est de cette maniere 
que Ies tremblements de terre font leur entree sur la scene de l'histoire en nous attirant 
l'attention de leur importance pour la vie des communautes humaines. 

En partant de celte idee j'ai rassemble dans un tableau synoptigue annexe Ies 
dates connues dţs tremblements de terre, des invasions, des piliers milliaires, des 
destructions des villes et des camps de la Scythie Mineure, comme de leurs refections 
aussi. La plus importante propriete de ce tableau et celle de mettre en evidence cer­
tains « poles » chronologiques; des dates a,utour desquelles Ies evenements de nature 
diverse se groupent suggerant des liaisons causales, comme des phases constructives -
periodes plus ou moins longues pendant lesquelles se developpent des activites con­
structives assez diversifiees. Evidemment, comme on dispose des dates plut6t parci­
monieuses on doit considerer ces groupages comme de simples indications. Mais la 
coi'ncidence de beaucoup d'entre elles nous pousse a reflechir. Ainsi le milieu du II• si­
ecle et le commencement du III• peuvent etre apprecies comme des phases de relative­
ment riche activite constructive. L'annee 239 p. Chr. constitue assurement un nceud 
chronologique important : tremblement de terre (239), destruction de Histria (238?), 
edification

1 

d'un monument publique a Histria (240), pilier milliaire a Hârsova (241). 
MoÎJls claire est la situation de la campagne constructive de ~67 p. Chr. quand la men­
ti9n des deux commandants de Constantinopole Athenaeus et Cleodamos, charges de 
la reconstruction des fortifications des villes maritimes de la Scythie Mineure, n'est 
confirmee ni par des decouvertes archeologiques ni par la mention des tremblements 
de terre, d es invasions ou de campagnes constructives attestees par des inscriptions 
(dedicaces, milliaires). En echange, Ies annees 305 et 323-324 sont marquees par un 
grand nombre de milliaires, indiquant une campagne de reconstructions routieres. 

Un autre important nceud chronologique est represente par l'annee 367 p. Chr. 
quand un tremblement de terre coi'ncide avec une expedition contre Ies Gotes menee 
par l' empereur Valens au nord du Danube et avec deux bornes milliaires. Je crois 

I. 
raisonnable d'associer a celte date aussi la destruction de Histria survenue dans la se-
conde moitie du IVe siecle - sans 'autres precisions - mais avant l'annee de la seconde 
refection de l' epogue romaine tardive - 383. 0n peut correler avec le tremblement de 
367 la destruction de Capidava posterieure a l'annee 337 p. Chr. et sa refection cor­
respondante, co~me la construction du camp de Cius. 

Un pâle chronolog}que, tout aussi significatif est celui de l'annee 447 : tremble­
ment de terre, la grande invasion des Huns, conduite par Attila lui-meme, destruction 
de Histria et d'autres vjlles et fortifications de la Scythie Mineure. 

Dans Ies arnees 491-493 p.Chr., la campagne de constructions de l' empereur 
Anastase, a Histria, Dinogetia, Sacidava n 'est pas sans liaison avec le tremblement de 
terre de 487 p . Chr. 

En 544 p. Chr., la destruction de Histria a pu etre causee par l'ample tremblement 
de terre atteste pour cette annee a Constantinopole mais ressenti egalement a Odessos 
et Dionysopolis. D'ailleurs, entre 543 et 549 est attestee une serie seismique gui en 
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demunissant la frontiere, a permis aux Slaves de hibemer - en 550/ 551 - au sud du 
Danube. La serie continue d'ailleurs - 553, 554, 557 - le demier tremblement de terre 
co"incidant avec la penetration des Koutrigoures au sud du Danube. C'est a cette peu­
plade qu'on a attribuee la destruction de Capidava. Puis, en 586-587 la destruction de 
Tropaeum Traiani est consecutive au tremblement de terre de 583 p.Chr. Enfin, l'avant 
demiere destruction de Capidava, au commencement du VIIe sieGle, est elle aussi 
precedee d'un grand tremblement de terre qui a laisse de traces - rupture des edifices, 
glissement des terrains - et est directement responsable d'une des plus radicales 
destructions d'un camp romaino-byzantin . 

• 
T<;lllt ce qui a precede n'est qu'un inventaire correle des dates autrement riches, 

qu'on doit verifier en terrain et soumettre a une comparaison bien plus large. C'est a 
<lire qu'il faut enfin initier aussi en Roumanie Ies etudes d'archeologie seismique, col­
labbration entre Ies specialistes archeologues et seismologues. J'ose avancer qu'il y a 

l 
d es dates assez significatives, obtenues dans Ies vieilles fouilh~s - comme par exemple, 
le mode dans lequel etaient etalees sur le sol, les colonnes et le fronton du temple 
de Theos Megas de Histria ou la situation des piliers du « corps de garde » de 
Capidava, couches sur une cote. Il faut donc depasser l'aspect theorique du probleme 
et initier des investigations concretes sur terrain. Sur cette base, on arrivera probable­
rnent a savoir plus et mieux sur le sort des monurneDts qui constituent l' objet meme de 
nos preoccupations. · 



TABLEAU 
des synchronismes constructions-destructions-invasions-tremeblements de terre en Scythie Mineure 

An Constructions Destructions Tremblements de terre lnvasions Piliers milliaires Reconstructions 

localite source localite so urce zone so urce population so urce locali te so urce locali te source 

60 ? peneca: Nat. 
Quae.Vll,28,2 -

61 
. . 

62 ? Seneca: Nat. 
IOuae.VJ, 1, 13 -

103 Carsium !SM V,94 
--; 

154 Troesmis ISM V,134 :. - . 
163 Troesmis ISM V,135 ' 

170 Tropaeum, TT. p.62 Costoboces IRD36; DR33 
Histria Histria VI, 

200 Histria - Histria VI, 
Tropaeum TT.v.62 

212 Petra ISMV,222 
235 VI: Teilor ISMV,235 
238 „excidium lul:Cap: Max.& 

Histriae" Balb.16,1-5 
239 Tout l'empin lui.Cap. Gord. 23, ' 

i:i-6 
240 Histria ISM I, 168 
241 Hârsova IGLR 231 
251 t;oths IRD39· DR 3• 
253 '~oths Caroes IRD40· 
255 Histria Histria VI, 
267 Histria, Ton s- Gal!: 13,h 

Atheneus & 
Cleodamos . 

295 Goths,-Caroes IRD 43 Histria Histria VI 
304 Seimeni IGLR 205 '-



An Consti;uctions Destructions Tremblements d.e terre 
localite -so urce locali te sou~ce zone source 

305 Tro~aeum(2) LGLR 169, -

175 

11 

11 

11 

11 

316 
317 Tropaeum IGLR 170 
323 ·Troesmis IGLR 237 -

Salsovia • TGLR 271 
324 

' 
,, 

I 
I 

333 
-337 - --

340 Carcaliu TGLR238 - - -

363 
367 I Histria? Pontica 4,168 Mediterana Theoph.Conff. 

I Capidava? Gr.Fl. Capida 5859/367 
va, p.68 

368 1, -

369 Cius IGLR 233 
375 -· - -

376 -

lnvasions 
population so urce 

' 
I 
I 

, li 
11 

Gotlis, Carpes IRD45 

! I 

I 

Goths - foedus ,!RD46 

Goths, expedition IRD46 
de l'empereur 
Valens au nord 
du Danube 

-

Visigolhs, reffugies IRD47 

Pierres milli'aires 
localite so urce 

Corbu de Sus IGLR 82 
Dorobantu 1GLR 83 
Callatis 1 IGLR84 
Rasova IGLR 190 
Hârsova (3) IGLR 230·2 
Arrubium IGLR 239 
Garvan IGLR 240 
inconnu lGLR 276 
Mihai Viteazu IGLR 167 

Limanu 1GLR 108 
inconnu IGLR274 
rromis IGLR6 
Mihai Viteazu IGLR 167 
inconnu JGLR 276 
Callatis Pontica13/151 

Hârsova IGLR 232 
inconnu IGLR 275 

Corbu de Sus IGLR 82 
Miriştea IGLR81 
Rasova IGLR 190 

Reconstructions 
localite source 

, 

.i::,. 
CJl 
CJl 



An Constructions Destructions Tremblements de terre lnvasions Pierres milliaires Reconstruct.ions 

locali te so urce localite so urce zone so urce population so urce localite so urce localite so urce 
377 Revolle des Goths IRD48 
381 Huns, Scvres IRD48 I 

382 Foedus visigothicus ILD48 
383 Histria Pont.4,168 
396 . Constantinople Mih:Glyk.478,22 
<!02 Constantinople Svnesios ep.61 
408 Constantinoole Chr.Pasc.570.3 
417 Constantinoole Chr.Pasc.574 7 
422 ' Constantinople Chr.Pasc.580,3 
~30 Constantinonle Mih.Glvk. 483,6 : 

447 Conslantinople Chr.Pasc. 586,6 IHuns, exn. d' Attila IRD48 
450 Histria Pontica 4, 168 Constantinode Malalas, 363,20 
467 Constantinoole Priscianus fr:43 
468 I, 

470 Constantinoole Theooh. 1194, 19 
ti87 Constantinoole Chr.Pasc. 605,16 
491 Histria , IGLR 112 
492 Dinoe:etia IGLR 216 
493 Sacidava Pont.11,165 
525 Constantinoole Kedren I 640,10 
526 Constantinoole Zonaras III 263 li 
527 Histria · Pont. 4,167 

Capidava DR. p.182 
533 Constantinoole Chr.Pasc. 629,JO 
541 Constantinoole Theoph. I 345,13 
542 
543 Thrace, Odessos, Theoph. I 347,14 

DionvsoooLis ---544 Histria Pont. 4, 167 
545 Constantinoole Theonh. 1349,1 " 

546 - Constantinople Theoph. I 354, 18 
547 Constantinonle Theonh. I 355 ·'. J 

548 Constantinople Theoph. I 35f., 13 



An Constructions Destructions Tremblements de terre Invasions Pierres milliaires Reconstructions 

locali te so urce locali te source zone so urce population source loca lile so urce localite so urce 
549 Constantinople Procop. Bell Goth. 

lll e,29 
550 Les Slaves hybemen IRD50 
551 au sud du Oannube 
553 Constantinoc le Kedren I 674 li 
554 Constantinoc le Kedren 1674, 12 
557 Torace Malalas 488 18 
559 Caoidava DR. D.182 Constantinoole Kedren 1676, 20 Koutri2oures Proc. Vlll,1817 
562 Avares - Baian IROSI Histria Pont.4,164 
583 Constantinode Kedren 1691,15 
586 Tropaeum TT. p.230 Des razzias slavo- IROSI 

Traiani avares en Scythie 
587 Mineure el Moesie 
601 Constantinople Chr.Pasc. 702,7 
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